
Perspectives 

Bilan et  
recommandations 

 Suite au battage a  grande 

e chelle des ce re ales se ches 

(mil, maï s) et au de corticage 

du paddy, l’offre ce re alie re a 

significativement augmente  

dans les marche s ruraux de 

collecte et dans ceux de re-

groupement, gra ce aux trans-

ferts ope re s par les commer-

çants.  

 La commercialisation des pro-

duits de rente (arachide, nie -

be ) a baisse  de rythme, car 

une bonne partie de ces pro-

duits est de ja  vendue du fait 

de la forte demande exprime e 

au cours des deux derniers 

mois (octobre,  

novembre 2016).  

 La demande est essentielle-

ment exprime e par les com-

merçants en phase de recons-

titution des stocks, par les or-

ganismes charge s de ge rer les 

stocks nationaux de se curite  

alimentaire ou d’intervention 

(achats institutionnels).   

 Les marche s sont bien appro-

visionne s en riz importe  

(ordinaire non parfume , parfu-

me ).  

 Les baisses saisonnie res se 

poursuivent avec l’ame liora-

tion des disponibilite s dans les 

marche s. 

 Les flux portant sur les pro-

duits agricoles sont en cours 

tant au niveau externe 

qu’interne.  
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Analyse des  

marchés 



Les prix moyens par kilogramme des ce re ales se ches ont e volue  dans 

les fourchettes suivantes :  

 « 188 - 210 » FCFA pour le mil 
 « 153 - 223 » FCFA pour le sorgho 
 « 151 - 207 » FCFA pour le maï s 
 « 255 – 384 » FCFA (riz local de cortique ) 
 « 275 – 458 » FCFA (riz importe  non parfume ). 

 Ces fourchettes de prix des ce re ales se ches concernent exclusivement les 

pays suivants : Burkina Faso, Mali, Niger, Se ne gal. En effet, des pics sont 

observe s en Guine e Bissau avec 600 FCFA/kg (mil), 500 FCFA/kg (sorgho), 

750 FCFA/kg (maï s) 

 La comparaison des prix des principales ce re ales consomme es dans les 

pays, par rapport aux pe riodes de re fe rence, indique des variations alter-

natives 

 

La comparaison des prix par rapport au mois de  

novembre indique les variations suivantes : 

 Mil : il est observe  des baisses pour tous les pays, a  l’exception du Niger ou  une aug-

mentation de +4% a e te  constate e. Les e carts de baisses s’e tablissent comme suit : -

3% (Se ne gal, Burkina Faso), -5% (Mali) et -8% (Guine e Bissau)  

 Sorgho : tous les prix moyens nationaux se sont re tracte s avec les taux ci apre s : Bur-

kina Faso (-3%), Mali (-5%), Niger (-2%), Guine e Bissau (-17%) et Se ne gal (-7%)  

 Maïs : idem comme les autres ce re ales se ches avec les e carts suivants : -3% (Burkina 

Faso, Mali), -14 (Guine e Bissau) et -4% (Se ne gal) 

La disponibilité 

niveau d’approvisionnement 

des marchés en décembre 

Les prix 

 Selon les pays, les marche s sont 
abondamment approvisionne s 
en ce re ales se ches (mil, sorgho, 
maï s) et mode re ment en le gumi-
neuses (arachide et nie be ).  

 Cette situation re sulte du bat-
tage a  grande e chelle des ce -
re ales dans les zones rurales et 
de la forte demande des le gumi-
neuses (arachide, nie be ).  

 Il s’agit, notamment du maï s 
pour le Mali, du sorgho pour le 
Niger et pour le Se ne gal 
(arachide, riz local de cortique ).   

 

 

La demande 
La demande des me nages ruraux 

en ce re ales locales se ches et le gumi-

neuses reste toujours faible, les re -

serves paysannes e tant toujours 

satisfaisantes. 

Par contre, la demande des com-

merçants et des institutions 

(Organismes Nationaux de Stockage, 

PAM) est forte, ceux-ci e tant en 

phase de reconstitution des stocks 

de se curite  alimentaire et d’inter-

vention.   

La demande en riz importe  reste 

constante, tandis que celle en le gu-

mineuses (arachide et nie be ) est 

toujours forte, notamment pour 

l’arachide au niveau du Se ne gal, ou  

il est observe  une forte concurrence 

entre les industries huilie res et les 

ope rateurs prive s e trangers 

(chinois). 



Prix moyens mensuels  

de détail du maïs 

Prix moyens mensuels  

de détail du riz local décortiqué 

Les flux (internes, externes) 
Dans un contexte de reconstitution des stocks, par les commerçants et les institutionnels, les transferts sont intenses entre 

les marche s ruraux de collecte et les marche s (groupement, consommation) et les structures nationales de stockage de se curite  
alimentaire.   

Les flux externes se re alisent entre les pays voisins pour certains produits de rente (arachide), le maï s et d’autres produits 
(sel, produits halieutiques, cafe , huile de palme, be tail, etc.). Ces e changes sont surtout plus dynamiques sur les axes suivants : 
Burkina Faso-Mali-Se ne gal, Co te d’Ivoire-Mali-Se ne gal, Guine e-Se ne gal, Niger-Nige ria.  

Analyse des termes de l’échange 
Les termes de l’e change sont variables selon les pays et les produits. Au Se ne gal, les producteurs d’arachide be ne ficient toujours 
du bon prix du fait de la forte concurrence autour de cet ole agineux. Au Niger les producteurs de nie be  tirent toujours profit, 

tandis que les producteurs d’oignon et les e leveurs sont de favorise s.     

 Riz local décortiqué : les prix sont demeure s relativement stables, 

sauf au niveau de la Guine e Bissau ou  un taux de hausse de 9% a e te  

enregistre . A l’exception du Se ne gal (275 F CFA/kg), les prix du riz 

importe  non parfume  sont e leve s dans tous les pays, car compris entre 

350 et 400 F CFA, avec un pic au Niger (458 F CFA/kg). Le prix de cette 

ce re ale est demeure  stable au cours des deux derniers mois dans tous 

les pays.   
 

Les variations par rapport à l’année dernière  

à la même période (décembre 2015)  : 
 Mil : les variations sont faibles au niveau de tous les pays (+1% a  

+3%), sauf au niveau du Se ne gal ou  une hausse de 12% est constate e  

 Sorgho : En raison, des faibles variations (-1% a  +2%), les prix du 

sorgho sont demeure s relativement stables, excepte  sur les marche s 

du Se ne gal (+8%).  

 Maïs : la variation significative ne concerne que le Se ne gal (+10%).  

 Riz local décortiqué : Hormis les le ge res variations observe es au ni-

veau de deux pays : Burkina Faso (-6%), Mali (+4%), les cours du riz 

local de cortique , n’ont pas connu de variations notables  

 Riz importé non parfumé : Les prix du riz importe  non parfume , sont 

reste s stables dans tous les pays par rapport a  la me me pe riode 2015. .  

 

Les variations par rapport aux moyennes des 

quinquennales (2011-2015) :  
 Mil : les variations du prix sont faibles a  mode re s selon les pays : Se ne -

gal (+3%), Niger (+9%), Burkina Faso (-4%), Mali (-9%).  

 Sorgho : A l’exception du Se ne gal (+9%), les prix du kilogramme du 

sorgho, pratique s en de cembre 2016, sont plus bas au niveau de tous 

les autres pays, avec des taux suivants de : Burkina Faso (-6%), Mali  

(-9%) et stables au Niger (-1%).  

 Maïs : Les variations observe es sur le prix moyen indiquent des 

baisses au niveau du Burkina Faso (-4%), du Mali (-6%) et une hausse 

pour le Se ne gal (+9%).  

 Riz local décortiqué : les variations s’e tablissent comme suit : +3% 

(Mali), -2% (Niger), -5% (Se ne gal).  

 Riz importé non parfumé : les variations sont faibles : Mali (-1%), 

Niger (-2%) et Se ne gal (-5%). 

Prix moyens mensuels  

Prix moyens mensuels  

de détail du riz importé non parfumé 
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Conclusion et recommandations 
 Au cours du mois de de cembre 2016, les marche s ont e te  caracte rise s par 

d’intenses transactions. Ce regain d’intensite  tributaire de l’ame lioration si-

gnificative des offres (ce re ales, le gumineuses) dans les marche s ruraux de 

collecte et de transfert vers les marche s de regroupement/consommation, ou  

la poursuite de la reconstitution des stocks.    

 Cette configuration des marche s est marque e par la baisse saisonnie re des 

prix pratique s dans tous les types de marche s. 

 La demande des produits agricoles (ce re ales se ches, le gumineuses) est faible 

pour les me nages ruraux, mais forte pour les commerçants et les institutions 

nationales charge es de reconstituer les stocks de se curite  alimentaire.  

 Les flux (externes, internes) des produits agricoles se de roulent normale-

ment sur les axes traditionnels. Ceux des autres produits (be tail, huile de 

palme, poisson, sel, etc.) restent constants sur les axes : Se ne gal-Mali, Se ne gal

-Mauritanie, Se ne gal-Burkina Faso, Guine e Conakry-Se ne gal, Co te d’Ivoire-

Mali-Se ne gal. 

 La nouvelle configuration des marche s requiert un suivi rapproche  des mar-

che s pour capter toutes les transactions, observer l’e volution des prix prati-

que s, appre cier le niveau des disponibilite s. 

 Compte tenu des de placements massifs des populations gambiennes vers les 

frontie res du Se ne gal, il urge de faire l’e valuation des marche s des re gions 

concerne es pour analyser les impacts.  

Perspectives 
Les marchés en janvier 2017 : des 

transactions qui restent intenses  

Cette situation serait imputable : 

 a  l’accroissement des offres pay-

sannes en produits locaux, notam-

ment ce re ales (mil, maï s) dans les 

marche s ruraux de collecte, suite au 

battage massif dans les zones ru-

rales ;  

 aux transferts importants de ce -

re ales des marche s ruraux de col-

lecte vers ceux urbains 

(groupement, consommation) ; 

 a  une forte affluence des acteurs 

dans les marche s ruraux de collecte ;  

 a  la poursuite de la baisse saison-

nie re des prix des produits agricoles.  

Ce bulletin a e te  produit et diffuse  

avec le soutien de nos partenaires : 

FOCUS SENEGAL & Niger 
 

 Sénégal : La campagne officielle de commercialisation de l’arachide se poursuit correctement, tant au niveau des points officiels 

de collecte que des marchés ruraux de collecte. La forte concurrence autour de cet oléagineux reste favorable aux producteurs 

du bassin arachidier. En effet, le volume collecté en 40 jours, par les industries huilières, se chiffre à 75 701,161 tonnes contre 

18 551,673 T pour la même période l’année dernière et 39 588,796 tonnes pour toute la campagne agricole 2015/2016, soit 

une valeur financière de 18 010 819 562 FCFA (source, Direction Agriculture). Parallèlement d’importantes quantités sont 

achetées par les commerçants nationaux et les opérateurs privés étrangers, notamment les chinois.   

 Niger : L’achat de 3 720 tonnes de céréales (mil, sorgho) pour la reconstitution du Stock National de Sécurité (SNS).  

Les légumineuses 
Les prix moyens de de tail des le gumineuses sont compris dans les intervalles suivants : « 280 – 400 » F CFA/kg (nie be ), « 235 – 
388 » F CFA (arachide coque) et « 463 - 533 » F CFA/kg (arachide de cortique e). 
 Par rapport au mois de novembre 2016 : au cours des deux derniers mois, les prix du nie be  sont reste s stables dans tous les 

pays a  l’exception du Se ne gal ou  une baisse de 14% a e te  enregistre e. Pour l’arachide coque, les variations se pre sentent 
comme suit : Burkina Faso (+4%), Niger (+7%), Se ne gal (-17%). Pour l’arachide de cortique e, les prix pratique s ont tous re gres-
se  avec des taux respectifs de 3% (Burkina Faso), -6% (Niger), -11% (Se ne gal). Ces baisses sont tributaires du de corticage mas-
sif de l’arachide coque. 

 Par rapport au mois de décembre 2015 : la comparaison par rapport a  la me me pe riode 2015, les prix du nie be  ont varie  
comme suit : Se ne gal (-7%), Burkina Faso (-1%), Mali (+12%), Niger (+4%). Pour l’arachide coque les e carts nationaux s’e ta-
blissent comme suit : Burkina Faso (-12%), Mali (-6%), Niger (+12%), Se ne gal (+4%). Concernant l’arachide de cortique e, les 
variations significatives ont e te  observe es au Burkina Faso (-16%), Mali (-5%), Se ne gal (+6%). 

 Par rapport aux moyennes quinquennales (2011-2015) : pour le nie be , les variations indiquent des hausses faibles au 

niveau de deux pays : Burkina Faso (-4%), le Mali (-7%) et mode re es pour le Niger et le Se ne gal (-13%, chacun). Pour 

l’arachide coque il a e te  observe  des baisses dans tous les pays : Burkina Faso (-4%), Mali (-5%), Niger (-8%), sauf au Se -

ne gal ou  une hausse de 14% a e te  enregistre e. Concernant l’arachide de cortique e, d’importants e carts ont e te  observe s 

au niveau du Burkina Faso (-19%), du Niger (-21%), du Se ne gal (+11%).  


